
30 - Pégase N° 197 - Été 2025

BON DE COMMANDE
 A envoyer accompagné d’un chèque à l’ordre de : 

AAMA - Aéroport de Paris-Le-Bourget - CS90005 - 93352 LE BOURGET CEDEX.
 En pièce jointe à boutique@aamalebourget.fr avec virement au compte FR76 3000 4009 6300 0053 1451 810
 Via  boutique@aamalebourget.fr (n’oubliez pas vos coordonnées dans le paiement)
 Par carte bancaire en demandant un lien de paiement par courriel.
 Paiement par Paylib au 07 69 51 00 96

Numéro adhérent : ..................... Nom : .......................................................... Prénom : ................................................. Date : ........................................

Adresse : ..........................................................................................  Code Postal : ........................ Ville : ...................................................................................

Merci d’indiquer votre téléphone : ..................................................... et votre adresse mail : ......................................................................................... 

Pégase du 1 au 187 2,00 € 3,00 €

Voir 
ci-dessous

Pégase à partir du 188 8,00 € 8,00 €
Pégase n° 80 « Concorde » 5,00 € 5,00 €
Pégase n° 116 « B 747 » 5,00 € 5,00 €
Pégase Hors-série Concorde 13 ,00 € 15,00 € 7,00 €
Carnet de l’AAMA - Les ailes de 14/18 10,00 € 12,50 € 9,00 €
Carnets de l’AAMA - Les avions de 14/18 4,50 € 6,50 € 5,00 €

Carnets de l’AAMA - Les avions militaires français 
à partir de 1946 6,50 € 8,00 € 5,00 €

Pégase Hors-série - Les avions de transport à 
partir de 1946 7,50 € 9,00 € 5,00 €

Carnets de l’AAMA - Les avions de 39/45 6,50 € 8,00 € 5,00 €

Total (montant+port) : Port :

Frais de port Pégase (lettre verte) :
1 numéro : 4,80 € - 2-3 numéros : 6,80 €

4 à 8 numéros : 8,20 € - 9 à 14 numéros : colissimo 11,00 €
Plus de 15 numéros : colissimo 15,00 €
Les frais de port étant difficile à anticiper, 

merci de nous consulter avant toute commande

Pégase épuisés :
1 à 10, 13, 14, 16, 21, 28, 41, 47, 55, 57, 72, 73, 76, 144, 145. 

Commande possible en impression laser 
au prix de 5 €

Désignation Prix adhérent Prix non adhérent Qté Frais de port Montant TTC

Pionniers du ciel (relié) 7,00 € 12,00 € 10,50 €
Pionniers du ciel (broché) 3,00 € 5,00 € 9,00 €
La passion des ailes 20,00 € 25,00 € 9,00 €
Des ronds dans l’air (1976) (Massicotage imparfait) 5,00 € 10,00 € 9,00 €
Aéro-Encyclopédie 10.0 clé USB 
(par Wetransfer port gratuit) 15,00 € 15,00 € 2,80 €

Les défis Concorde (APCOS) 20,00 € 20,00 € 9,00 €
Concorde 1 (APCOS) 22,00 € 25,00 € 9,00 €
Flamme AAMA 5,00 € 5,00 € 2,80 €
Polo AAMA (préciser M, L ou XL) 22,00 € 25,00 € 9,40 €
Casquette AAMA 9,00 € 10,00 € 5,00 €
Porte-clé AAMA 5,00 € 5,00 € 1,50 €
Stylo Concorde 8,00 € 8,00 € 2,80 €
Maquette Concorde 12,00 € 12,00 € 5,40 €
Maquette A380 12,00 € 12,00 € 5,40 €

En cas d’achat de plusieurs articles, nous consulter pour les frais de port 
par courriel à boutique@aamalebourget.fr

Né à Paris le 13 août 1889, il est acclamé dans tous les 
stades d’Europe pendant plus de vingt ans, de 1906 à 1927. 
Surnommé « le bison » ou simplement « Géo », athlète complet 
par excellence, multimédaillé, il est sélectionné de nombreuses
fois en équipe de France dans des disciplines variées : saut 
en hauteur, saut en longueur, décathlon, pentathlon, 110 et 
400 mètres haies, relais 4x400 m et rugby à XV.

Il participe à quatre Olympiades, la première à Londres en 
1908. Parallèlement il suit une formation et passe son brevet 
de pilote civil d’avion. Ayant obtenu son diplôme d’ingénieur 
en aéronautique à 21 ans, il est conscrit en 1910 en intégrant 
le 103e Régiment d’Infanterie (RI). La devise régimentaire 
« rien d’impossible » lui convient à merveille. Malgré ses deux 
ans sous les drapeaux, le soldat est à nouveau deux fois 
champion de France en 1911 puis il s’envole pour les J.O. 
de Stockholm en 1912.

Il est alors titré par la presse « le meilleur athlète complet ». 
Après le déclenchement de la Grande Guerre à l’été 1914, 
mobilisé, il réintègre le 103e RI. Il part au front début août et 
participe dès la fin du mois à la bataille dite des Frontières 
(60% de pertes).

Le 3 septembre, blessé, le sous-officier allemand qui 
veut l’achever est tellement surpris par sa taille et sa carrure 
d’athlète (1,88 m pour 80 kg, eux qui considèrent les Français 
comme des avortons) qu’il l’épargne. Capturé, il est transféré 
dans divers camps de prisonniers. Il réussit sa 6e tentative 
d’évasion. Il reprend, après son retour de captivité d’Allemagne,
des cours de pilotage, est breveté pilote militaire à Étampes, 
en janvier 1918. Il effectue des missions jusqu’à l’armistice. 

Dans l’entre-deux-guerres, il rejoint le bataillon de Join-
ville, unité qui accueille des appelés sportifs, et conquiert à 
nouveau les podiums. Après les Jeux interalliés de 1919, 
il participe aux J.O. d’Anvers en 1920, ainsi qu’à ceux de 
Paris en 1924 où il est le porte-drapeau et prête le serment 
olympique. Dans les années 1930, infatigable défenseur du 
sport, passionné d’aviation et de vol à voile en particulier, il est 
la cheville ouvrière de l’Aviation populaire en France de 1936 
à 1939, avec Pierre Cot. Il est engagé politique pour le Front 
populaire en 1936, mais également opposant à l’Allemagne 
nazie lors des J.O. de Berlin, contre la récupération politique 
des Jeux par Hitler.

En 1939, à plus de 50 ans, il est engagé volontaire pour 
combattre l’agression nazie. Trop âgé pour être pilote de 
combat, André s’enrôle dans l’infanterie au grade d’adjudant. 
Il est tué au cours des combats d’Afrique du Nord, lors de la 
reconquête de Tunis, le 4 mai 1943. 

Il avait 53 ans. Il a incarné parfaitement la devise de Pierre 
de Coubertin : « Plus vite, plus haut, plus fort. »

Il y a une suite : son fils, Jacques André, fut également 
un athlète de classe internationale sur 110 m haies et 400 m 
haies, ainsi qu’en 200 m haies et en 4×400 m. Durant la 
Seconde Guerre mondiale, Jacques fut, avec Marcel Albert, 
le plus titré des cent pilotes de l’escadrille Normandie-Niemen 
(20 victoires dont quatre probables à son actif), et revint auréolé 
de la haute et rare distinction de Héros de l’Union Soviétique

Pierre Brémard – AAMA

Sources : site « Olympics.com » - ministère des Armées et des Anciens 
combattants - « Portraits » dans la brochure du « Bleuet de France », à 
l’église du Val de Grâce. 

Oublié aujourd’hui de nos générations, Georges André fut célèbre 
à son époque. Champion de France en athlétisme, puis médaillé 
olympique, joueur de rugby à XV en équipe de France, journaliste sportif, 
il fut également un combattant durant la Première et la Seconde Guerre 
mondiale, et un aviateur. Sa vie fut exemplaire.

Georges André (1889 – 1943)

Ils étaient aussi pilotes


